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48 POÉSIES DIVERSES

" Enfermons-nous chez moi pour y tramer dans l'ombre

" Quelques hideux projot,quel(iue complot bien sombre.

'< Je ne suis pas du tout ce qu'on nomme un lichard,

" Mais j'ai tout ce qu'ilfaut pour faire un bon mouchard.

" Pourtant, lorscju'à Boston, je dénonçais naguèi-e

" Des hommes respectés, on ne m'écoutait guère.

" M lis un certain roman parle d'un déserteur,
*

" Je m'en vais l'emprunter pour dénoncer l'auteur.

" Puis, j'écrirai ces mots :—Je veux qu'on me délivre

" D'un certain écrivain, lequel a lait un livre

" Qui parle d'un Leduo, ancien soldat, dit-on,

" Absent depuis vingt ans. Voyez à Washington

" Si vous ne trouvez pas son nom dans les régitres.

« Je puis vous le livrer. 11 écrit des épitres

" Qui respectent fort peu vos zélés délateurs.

" J'espère qu'on fusille encor les déserteurs.

" Arrêtez celui-là. Voyez-vous, ça me vexe :

" 11 vous fait des écrits qui me rendent perplexe.

" Il se nomme Tremblay, Duroc ou bien Leduc
;

" Un jour à son sergent il a dit : Bonjour Luc.

" Puis il s'en est allé, comme cela, sans rire.

<• Encor, s'il promettait de ne jamais écrire

" Un seul mot contre moi quand je veux l'insulter,

'• Je me chargerais seul de le persécuter.

" Mais c'est qu'il se défend comme un vrai militaire,

* Un Revenant publié par l'auteur, Uvre que M. Cyr avait

emprunté dans l'espoir d'y trouver quelque chose de compro-

metvaut contre sou adversaire.
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